
 
 

 

 
 
La situation dans les maisons de retraite publiques 
est très préoccupante. L’émission « les infiltrés» 
de France2 diffusée en octobre dernier, quoi qu’on 
en dise, a montré la réalité insupportable des 
conditions d’accueil des personnes âgées et des 
conditions de travail du personnel de ces 
établissements. 
La majorité des maisons de retraite publiques est dans 
cette situation.  
La responsabilité incombe à l’Etat, aux préfectures, 
aux DDASS et aux conseils généraux. 
La France reste un des pays d’Europe qui se 
désintéresse le plus de ses personnes âgées, en 
renvoyant la charge sur les familles 
Après les larmes de crocodile des politiques suite à la 
canicule de 2003 et à ses 15000 morts, la situation n’a 
malheureusement pas évolué qualitativement, hormis 
quelques aménagements de climatisation.  
La médiatisation du plan Alzheimer cache la dure 
réalité du vécu dans ces services. 
Notre département n’est bien évidemment, pas 
épargné. 
Une enquête que nous avons réalisée ces dernières 
semaines dans plusieurs établissements du 
département  démontre  concrètement ce manque de 
moyens et relève de  maltraitance institutionnelle. 
 
Luynes est un exemple significatif:  
« La  restructuration de  l’EHPAD en début d’année a 
transféré les résidents dans des locaux flambants 
neufs mais avec moins de personnel! (1 soignant pour 
9 résidents au lieu de 1 soignant pour 6 résidents). Les 
personnes âgées ont donc encore moins de présence, 
d’aide, d’humanité alors que le prix de journée 
augmente! » 
 
 

Partout on constate les mêmes conditions : 
 Les toilettes au lit sont faites « à la chaîne » 

sans pouvoir tenir compte de l’individu.  
 On fait manger à toute vitesse une personne 

âgée en 5 minutes alors qu’un soin de qualité 
demanderait un minimum de 30 minutes.  

 Aucune individualisation n’est possible en ce 
qui concerne l’heure des repas, les changes, 
les levers /couchers. 

 La télévision sert d’animation. 
 Dans de nombreux établissements, on ne 

peut donner une douche qu’une fois tous les 
15 jours voire 1 fois par mois ! 

 
Lequel d’entre nous peut sereinement envisager 

ses vieux jours dans de telles conditions? 
 

La dignité de la personne humaine n’est pas 
respectée. La personne âgée, quand elle rentre dans 
ces établissements, perd souvent son identité 
(meubles, souvenirs, voisinage…), doit abandonner 
ses envies et désirs, abandonner son animal de 
compagnie.  
Le manque de personnel entraîne rapidement une 
perte d’autonomie et devient passive, soumise, n’a 
plus prise sur sa vie. 
Les familles, sont souvent désemparées: soulagées 
d’avoir trouvé un lieu d’accueil pour leur proche, elles 
ne peuvent revendiquer d’amélioration des conditions 
de vie sans se voir proposer une augmentation du prix 
de journée. 
 
Notre syndicat a décidé de lancer une campagne de 
mobilisation des personnels, des familles vis à vis des 
tutelles.  
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Aidez nous à rompre le silence sur la « vie »  
dans les Maisons de retraite publiques 

Stop à la maltraitance  
des résidents et du personnel! 

Nous organisons une conférence de presse le lundi 23 mars à 11h  
à la Camusière St Avertin, venir à 10h00 pour la préparation. 

 
Nous invitons les salariés, les familles à participer à cette conférence 

 et à venir témoigner de leur vécu ou de celui de leurs proches. 


